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Histoire de ne pas d®roger dôavec les pr®c®dents, le trimestre ®coul® aura ®t® relativement fourni en affaires 

sordides : certaines ont bénéficié de quelques lignes dans la presse locale, la « banalité » de la grande majorité 

dôentre elles nôa, en revanche, eu aucun retentissement m®diatiqueé Côest ®minemment regrettable bien s¾r 

mais, il faut être réaliste : en lôabsence de sensationnel (donc, au minima : de cadavres et autres images 

« chocs èé) il y a bien peu dôespoir de pouvoir accrocher un quelconque moyen de diffusion de lôinformation 

et, de fait, de pouvoir porter certaines pratiques honteuses à la connaissance du plus grand nombre ! Côest 

injuste je vous lôaccorde mais, notre soci®t® est ainsi faite de paradoxes et dôincoh®rences plus ou moins 

criantes. Or, la société -faut-il le rappeler ?- est constitu®e dôune multitude dont, bon gré, malgré, nous faisons 

partie int®granteé 

Les contradictions en effet, sont abondantes et, dans le cadre de la lutte pour la d®fense animale, nous nôy 

échappons pas plus que les autres ! Ainsi, chaque consommateur se retrouve fatalement à un moment ou un 

autre devant des choix et des options littéralement kafkaïens : lô®poque actuelle -avec sa crise économique et 

sociale véritablement insolite- ne fait h®las quôaggraver une situation qui ®tait d®j¨ pour le moins 

préoccupante ! Ainsi, inutile dôen douter, avec un pouvoir dôachat en baisse perp®tuelle, la majorit® dôentre 

nous sera soumis  longtemps encore ¨ de bien d®sagr®ables dilemmes et, côest une ®vidence, les animaux 

dô®levage destin®s ¨ la consommation en p©tiront par voie de cons®quence immédiate. En effet, demain encore 

davantage quôaujourdôhui, les producteurs seront appel®s ¨ produire toujours plus et, bien ®videmment, toujours 

au moindre co¾té A lôavenir, les conditions de vie d®j¨ bien peu enviables de bien des b°tes risquent donc fort 

de se dégrader un peu plus encore ! 

Manifestement, certains nôont pas attendu une 

quelconque opportunité pour pourrir la vie de leur 

cheptel ! A en croire les nombreux appels et 

signalements parvenus à notre siège depuis le 

d®but de lôann®e, on pourrait ironiser par un 

« sous le soleil, rien de nouveau èé Sauf que, en 

la circonstance, les températures étaient bien 

souvent négatives rendant certaines situations 

encore plus p®rilleuses quô¨ lôaccoutum®e ! 

Comme on pouvait par conséquent le prévoir, dès 

le début « officiel » de lôhiver avec le froid vif et 

la neige, les appels signalant des animaux exposés 

aux rigueurs météorologiques  ïdes bovins surtout 

mais aussi de plus en plus de chevauxé-, sans 

abri et, parfois, sans eau ni nourriture, ont 

afflués !   

De fait et là encore sans la moindre surprise : nous avons retrouvé quelques « vieilles connaissances » sauf que, 

en lôesp¯ce, il ne sôagissait nullement de quelques retrouvailles amicales mais bien de confrontations le plus 

souvent houleuses avec, dans quelques cas, lôintervention des  forces de lôordreé  
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Bonjour, 
 

Les hivers se suivent et, décidément, se ressemblent en bien des 

aspects notamment en ce qui concerne le comportement négligent 

de certains individus ¨ lô®gard des b°tes dont ils ont pourtant la 

responsabilité !  

Il est bien ®videmment malais® en lôoccurrence de parler 

« dô®leveurs è tant lôattitude des susvis®s correspond peu ¨ cette 

activité pourtant noble et ïoh combien- essentielle : dôaucuns, 

côest incontestable, ne sôembarrassent nullement dô®tats dô©me et, 

sôil nous est difficile dô°tre partout ¨ la fois ïaucun dôentre nous 

nôest h®las dot® du don dôubiquit®-  nous nôh®sitons aucunement ¨ 

dénoncer les comportements délictueux à chaque fois que ceux-ci 

sont av®r®s et quôil nous est possible dôintervenir ! 

 
 

« Tant que les hommes massacreront 

les b°tes, ils sôentretueront. Celui qui 

sème le meurtre et la douleur ne peut 

en effet r®colter la joie et lôamour. » 
 

Pythagore 



 

 

Incontestablement donc, la pratique consistant à laisser les bêtes au pré ïque nous assimilons sans ambiguïté vu 

le contexte à de la maltraitance- semble donc sô®tendre ! Plusieurs éleveurs contactés nous ont déclaré tout de 

go ne pas disposer de suffisamment de b©timents pour abriter le b®tail durant la mauvaise saisoné Voil¨ qui 

laisse proprement perplexe ! La législation est-elle ¨ ce point mal faite quôelle autoriserait des exploitants ¨ 

disposer de plus dôanimaux que la raison et le bon sens le dicteraient ? Si tel est le cas, alors, côest ®vident, il 

convient de changer radicalement les règles !  
 

Lôeau qui g¯le dans les citernes ïprivant parfois les animaux des jours duranté-, le fourrage pourrissant dans 

la boue, les bêtes soumises impitoyablement aux variations climatiquesé voil¨ des sc¯nes devenues h®las 

banales mais qui, pour autant, sont évidemment intolérables ! Les coûts de production ïcar on y revient 

toujours- ne doivent pas tout justifier et certainement pas devenir le prétexte, la porte ouverte à toujours plus de 

dérives déshonorantes ! 
 

Nous nous élevons pied à pied contre ces usages intolérables ! Nous avons déposé des plaintes, saisi la justice, 

alert® des maires de communes concern®esé Et toujours, il faut recommencer car, systématiquement, les 

mauvais ®l¯ves persistent ¨é ne rien changer dans leur lamentable fa­on de travailler. Côest usant et 

véritablement désespérant ! En pareilles circonstances, on aimerait être soutenu, pris au sérieux pour faire 

court ! Or, on sôaper­oit ¨ la longue que, en dehors des p®riodes ®lectorales, rares sont les ®lus ¨ sôengager ¨ nos 

c¹t®sé Les exemples ne manquent h®las pas : quôil sôagisse de Bischtroff sur Sarre, dôErnolsheim sur 

Bruche (eh oui !) de Boesenbiesen, (Bas-Rhin) de Dabo (Moselle) de Hundspach, de Waldighoffen (Haut-

Rhin) et bien dôautres encore -qui se reconnaîtront- é de nombreuses communes se distinguent par un 

formidable laxisme ¨ lô®gard dô®leveurs (ou pseudo telsé) pour le moins véreux ! La majorité de ces 

exploitations manifestement loin dô°tre exemplaires, sont en effet largement connues : situ®es parfois au cîur 

même des villages, les pratiques délétères sont généralement dénoncées par des voisins excédés et souvent 

horrifiés par ce qui se passe sous leur nez ! Ne serait-il pas tout ¨ lôhonneur de ces municipalit®s ïtout comme 

des organismes professionnels agricoles du reste- de contribuer à faire cesser ces comportements déplorables ? 

La question demeure entière tandis que de nombreux animaux croupissent, eux, dans le fumier ou, pour 

dôautres, cr¯vent tout simplement de faim et de soifé 
 

Les chevaux aussié (lôaffaire de Wolxheim)  

Localement, le cas a certes fait grand bruit. Nous y revenons n®anmoins car, dôune part, tous nos membres ne 

sont pas de la r®gion et, par ailleurs, certains points se doivent dô°tre ®claircis !  

Elise et Clémence, deux de nos bénévoles qui se sont 

particulièrement investies dans cette affaire ïet ce dès le 

mois de novembre 2008- vous livrent ci-dessous leur 

témoignage (voir à la rubrique « portrait »). Là encore, 

une constante sôimpose : la difficulté qui est régulièrement 

la nôtre pour faire reconnaître par les instances qui 

détiennent un véritable pouvoir de décision (le Parquet en 

lôoccurrence) un manquement de soins qui, pourtant, 

sautait aux yeuxé Il aura fallu un d®ploiement non 

n®gligeable dô®nergie et dôactions diverses (courriers, 

p®titionsé) pour que, au terme de plus de deux mois de 

véritable bras de fer, le tribunal décide ïenfin !-  le retrait 

des cinq chevaux en question pour les confier à une 

association haut-rhinoise !  

Pour autant, lô®pilogue de cette lamentable histoire nôest, pour lôheure, pas ®crit : une plainte pour maltraitance 

est en cours ! A suivre donc. 
 

Animaux saisis sur lôA31 (Trait dôUnion nÁ 16 ï p.3). 

Ceux-là, au moins, vont bien ! On peut en effet °tre apais® concernant le sort de ces neuf poneys, de lô©ne et du 

lapin d®couverts lors dôun banal contr¹le douanier et confi®s dans la foul®e au refuge ! Soulagement, oui, car 

nous connaissons désormais la destination qui était la leur ïune « ferme-zoo è situ®e dans lôH®rault- où, en 

janvier dernier, ont été découverts une trentaine dôanimaux morts (moutons, ch¯vres, bovid®s, volailles, 

®quid®sé). Le site touristique était, selon la presse, en faillite quant aux responsables, ils étaient tout 

simplement « partis sans laisser dôadresse », abandonnant un total de pr¯s de 800 b°tesé Une double proc®dure 

ïjudiciaire et administrative- est en cours !  

Un grand « OUF » donc pour « les rescap®s de lôautoroute » -comme nous aimons les nommer-  qui ont 

véritablement eu chaud. 



 

côest le dimanche 26 avril 2009 de 10 h. à 18 h 
 

 

Suivi des affaires en cours. Plainte avait été déposée conjointement à la SPA contre un individu de 

Preuschdorf (Bas-Rhin) chez qui avait été découvert un poney au dos écorché par le toit de son abri, un 

poulain dôune grande maigreur, des chevaux pataugeant dans la boue dôun enclos trop petit et quantité de 

volatiles divers vivants au milieu de leurs d®jectionsé Lôaffaire a ®t® jug®e par le tribunal de proximité de 

Wissembourg et « lô®leveur » condamn® ¨ plusieurs amendes dôun total de 250 ú. 
 

Concernant lôaffaire des poussins destinés à un 

parc dôattraction de la r®gion (Trait dôunion nÁ 15 

ï « Des poussins au sort funeste »), le parquet a 

décidé de la classer « sans suite èé Encore un 

motif dô®cîurement ¨ dig®rer nous concernant 

tant lôinjustice nous para´t flagranteé 

 

 

 

 

 
 

Parmi les dépôts de plaintes récents, à noter lôabattage dôun bovin au domicile dôun agriculteur de 

Hessenheim (Bas-Rhin). La pratique étant totalement illicite, outre une convocation au tribunal pour « abattage 

clandestin è, lôint®ress® sôest vu confisquer la carcasse de lôanimal ! 

 

SiBémol : Âgé de quelques 37 ans, le vieil âne a été 

terrassé le 20 janvier par une attaque cérébrale ! Il sôest 

endormi ¨ jamais le lendemain, b®n®ficiant jusquôau 

bout de lôaffection et des attentions de Hugues.  

 

A souligner : Le refuge sôest vu proposer la mise à 

disposition dôun vaste terrain appartenant au 

SELECTOM  de Molsheim et ce grâce à M. Aubelé 

(adjoint au maire dôErnolsheim et vice-président de 

lôorganisme propri®taire). Toute notre gratitude à M. 

Aubelé ainsi quôau Sélectom pour ce geste qui fait le 

bonheur de quelques équidés ! 

 

LôArche de No® ¨, dôautre part, b®n®fici® de divers 

dons (en particulier : collectes ¨ lôoccasion dôune 

célébration de  « noces dôOr è ainsi quôaux obs¯ques 

dôune adh®rente dont telle était la volonté) : merci bien 

sûr aussi à tous ces généreux donateurs ! 
 

Hommage : Suite au « départ » de Lisette, Catherine M. ïune bénévole d®vou®e et dôune constance rare- 

nous a adressé le petit texte ci-dessous. Nous le reproduisons à la mémoire de cette jument qui en a touché 

plus dôun mais, h®las, nôa pas v®cue bien longtemps au refuge tant la malheureuse était au bout du rouleaué 
 
 

« Les plus beaux moments de mon existence, je les ai vécus ¨ lôArche ! Merci Hugues, Merci Nathalie 

pour votre soutien précieux.  Merci Hugues : jusquô¨ mon dernier souffle jôai senti ta pr®sence, ta 

gentillesse, ton r®conforté A pr®sent, je suis dans un monde merveilleux, entour® de nouveaux amis et, ¨ 

tous, je veux raconter que sur terre il y a encore quelques Hommes au grand cîur d®ployant une force et 

un courage immense pour nous sauver des petits hommes sans cîur. Et nous les animaux, avons la 

chance de retrouver une dignité, une vie nouvelle, la chance de connaître le bonheur, de partager des 

jours heureux, de pouvoir sôendormir dans la chaleur dôune liti¯re fra´che et de ne plus conna´tre la 

solitude, la souffrance psychique et physique, la faim et, quand arrive la mort, dô°tre entour® dôaffection 

pour franchir le pasé Merci de tout cîur ! Jôai foi en toi et, malgr® les horreurs, les emb¾chesé je sais 

que tu nôabandonneras pas ! De là où je suis désormais, je te soutiens et tôassisteé Lisette » 

 

A noter : Journée « Portes Ouvertes è ¨ lôoccasion du printemps des Animaux 
 

 

 

Ci-contre : côest bien connu,  petit poussin deviendra 

grandé Voici Blanche-Neige et Carmen, deux des 105 

poussins rescapés de ce sinistre transport !  

Désormais, de bien belles et charmantes poulettes. 

 

SiBémol 




